
Du 29 avril au 1er mai 2011, 52 

élèves de 2e secondaire du 

PPCS ont participé à un voyage 

hors du commun qui leur a fait 

découvrir Toronto sous un autre 

angle.  Ce court séjour d’immer-

sion leur a permis de mettre en 

pratique leurs acquis du cours 

d’anglais.  Avant d’arriver à Toronto, nous 

avons fait un arrêt à Kingston pour visiter Fort 

Henry.  Les guides ont fait une présentation 

vraiment intéressante et interactive et tous les 

accompagnateurs ont eu beaucoup de plaisir à 

regarder les élèves apprendre l'art de marcher, 

de saluer et suivre les ordres  militaires.  En 

soirée, nous avons pu admirer l’extraordinaire 

comédie musicale Billy Elliot.  Le 30 avril, c’est 

une grande surprise qui attendait les élèves 

lors du dîner.  Nous allions non seulement mon-

ter dans la tour du CN mais également  manger 

au célèbre restaurant 360.  Quelle belle expé-

rience pour tous!  Après un souper dans un 

restaurant indien. nous avons  eu le privilège  

d’entrer dans le plus grand temple hindou du 

Canada et même d’assister à l’heure de la 

prière.  De toute beauté!   Le lendemain, c’était 

maintenant l’heure de s’ouvrir à la culture chi-

noise après une rencontre avec le maire de 

Richmond Hill..  Tout en mangeant un copieux 

repas typique chinois, nous avons pu observer 

plusieurs démonstrations de Kung Fu et de 

danses traditionnelles.  Magnifique voyage  qui 

a  permis à tous de s’ouvrir sur le monde! 

 

Annie LAVIGNE. 



Les élève du PPCS 

de deuxième secon-

daire on eu la chance 

de partir pour Toronto 

le 29 avril.  En cours 

de route, nous nous 

sommes arrêtés à 

Kingston visiter Fort 

Henry qui était auparavant une des 

bases militaires de l’Angleterre au 

temps de la Nouvelle-France. Ce lieu 

historique national a été construit afin 

de défendre le terminus du canal Ri-

deau.  Les élèves ont pu visiter la 

base, voir ce qu’était la vie là bas de-

puis les années 1830 et participer à 

un entrainement assez particulier qui 

leur a procuré beaucoup de plaisir: 

Les guides se faisaient passer pour 

des chefs et les étudiants pour des 

recrues. Il fallait marcher en rang droit 

et exécuter tous les ordres sans ex-

ception, ce qui était assez drôle. Il tait 

très difficile de se tenir droit, sans 

bouger, sans parler et sans rire.  Bref, 

si on oublie les milliers de mouches, 

cette visite n’est qu’un bon souvenir 

d’un incroyable voyage. 

Andrée LAPORTE. 



Le  29 avril, nous avons 
eu la chance d’aller voir 
la comédie musicale 
Billy Elliot au Canon 
Theatre. C’était vrai-
ment spectaculaire! 
 
Billy Elliot est un jeune 

garçon habitant un petit village de mi-
neurs en Angleterre, dans les années 
80. Plus de la moitié des mineurs du 
pays était en grève, car Margaret That-
cher avait menacé de fermer des mines 
et que des dizaines de milliers d’emplois 
étaient en jeux. Après huit mois sans 
salaire, 19 000 mineurs (environ 1/3 de 
ceux en grève) sont retournés travailler, 
au grand malheur des autres. Par 
contre, environ quatre mois plus tard, 
les mineurs ont dû faire le choix très dif-
ficile d’annuler la grève et de voir Mar-
garet Thatcher et son parti victorieux. La 
grève qui a duré près d’un an n’a finale-

ment pas empêché le gouvernement 
anglais de fermer le tiers des mines de 
charbon, incluant la mine Cortonwood 
qui avait parti la grève. 31 000 emplois 
ont été perdus et seulement 19 mines 
restèrent ouvertes par la suite. 
 
La comédie musicale de Billy Elliot ra-
content l’histoire de ce jeune garçon qui 
vie la grève avec sa famille et son vil-
lage. Il adore danser, mais son père est 
empreint de préjugés envers les dan-
seurs, et n’accepte pas que son fils soit 
l’un d’eux.  
 
Finalement, Billy Elliot est une comédie 
musicale formidable démontrant l’amour 
de la danse et la force de la solidarité. 
Les danseurs étaient tous très talen-
tueux et nous ont offert un spectacle de 
qualité. 
 
Alexandra PINSONNEAULT. 



Le samedi 
matin, nous 
savions tous 
que nous 
allions aller 
visiter Toron-
to et que, 
bien sûr,  
viendrait la 
fameuse sur-

prise. Plusieurs rumeurs cir-
culaient par rapport à notre 
surprise  et nous avions eu 
plusieurs indices (entre 
autres, M. Fortin  nous avait 
donné l’indice ‘’zoobomafou’’ 
que même maintenant, je n’ai 
pas encore compris). Le pro-
gramme de la journée était 
simple: une petite visite au 
centre-ville de Toronto,  et... 
la surprise!  Après avoir mar-
ché un peu, le moment de la 
surprise arriva, c’était au-delà 
de mes attentes: nous allions 
aller dans la tour CN!  Non 
seulement pour y voir la vue, 

mais aussi pour aller au som-
met manger dans le célèbre 
360, un restaurant tournant. 
Au restaurant, c’était fantas-
tique: nous avions une belle 
journée ensoleillée et nous 
pouvions voir toute la ville, 
c’était tout simplement ma-
gique! Le restaurant tournait 
vite mais pas trop, rien pour 
nous donner mal au coeur. 
C’était vraiment merveilleux 
et indescriptible! Ensuite, 
nous sommes descendus 
d’un étage pour aller marcher 
sur le fameux et célèbre plan-
cher de verre. C’était très im-
pressionnant de voir le vide 
en-dessous de nous et c’était 
vraiment haut. Ensuite, nous 
sommes partis pour faire 
d’autres activités mais rien 
d’aussi amusant que la tour. 

 

Laurence ST-JEAN. 



Lors de mon voyage à Toronto, je n'oublie-
rais jamais la visite de la communauté chi-
noise. Assis avec des amis à la table, prêts à 
déguster de la nourriture chinoise, nous 
avons commencé par nous verser du thé, 
nommé chá. Selon moi, le goût n'était pas 
très agréable, car la saveur était très forte. 
Il y a une très grande différence entre la 
nourriture chinoise que nous retrouvons 
dans la plupart des buffets et la véritable 
nourriture chinoise. L’expérience de la nour-
riture chinoise a été très difficile pour moi 
et pour certains autres élèves, car selon 
moi, elle n’était pas très appétissante à 

première vue.  C’était trop différent de ce 
que nous sommes habitués de voir.  Pour 
certains élèves trop habitués aux fameuses 
boules dans la sauce aigre douce et au riz 
frit, le choc culturel était assez grand.  Tous 
ont fait preuve d’une grande ouverture en 
goûtant à chacun des plats.  Très nombreux 
ont été les différents services que nous 
avons dégustés à l’aide de baguettes uni-
quement.  Voici quelques mets que nous 
avons goutés; canard de Pékin laqué, sa-
mossas, bœuf au caramel, nouilles sautés 
aux crevettes, riz cantonnais, rouleaux de 
printemps, raviolis aux fruits de mer, etc.  

Selon les habitués de cette cuisine, c’était 
un vrai délice!  Disons que ce n’est pas du 
tout ce à quoi je m’attendais, mais au moins 
nous avons eu la chance de découvrir des 
mets d'une autre culture!   

Deuxièmement, nous avons eu le plaisir 
d’assister à un spectacle de traditions chi-
noises. Commençons par les danses tradi-
tionnelles. Un groupe de jeunes filles de 
notre âge, vêtues de costumes très colorés, 
est venu nous présenter deux types de 
danses. La première était une danse d'ori-
gine tibétaine et la deuxième était origi-

naire de la Mongolie. C'était très impres-
sionnant! Ensuite, un groupe de Kung Fu est 
venu nous présenter des mouvements IN-
CROYABLES! Tout le monde était très atten-
tif et impressionné par ces mouvements 
EXTRÊMES! 

 

Selon moi, c'est très important d'essayer et 
de découvrir de nouvelles cultures. Sauriez-
vous faire preuve d’autant d’ouverture? 

 

Sarah Ali. 



Durant notre voyage à 

Toronto, nous avons 

eu la chance de visiter 

le plus grand Temple 

Hindou du Canada, Le 

Shri Swaminarayan 

Mandir Temple.  

Mais tout d’abord, au 

début de la soirée nous sommes allés 

visiter un musée hindou, où nous avons 

pu en apprendre plus sur les profondes 

croyances de la société hindouiste. Ce 

qui a été très intéressant.  

Ensuite, nous avons quitté le musée 

pour nous rendre à un restaurant de 

nourriture indienne. Tout était très bon, 

nous avons découverts de nouveaux 

mets, d’une nouvelle culture ! Certains 

vont se souvenir longtemps du goût 

spécial mais délicieux du pain sans le-

vure qui y était servi ! 

Finalement, pour finir la soirée, nous 

sommes arrivés au Shri Swaminarayan 

Mandir Temple, sous un beau couché 

de soleil. Nous n’arrivions pas à croire 

que cet immense temple avait été cons-

truit en seulement 18 mois.  Nous avons 

été très chanceux, nous sommes arri-

vés à l’heure de la prière du soir, soit 

20h. Nous sommes donc entrée dans le 

temple, tout était silencieux, sauf les 

chants de prières qui venait de l’étage 

supérieur. À l’étage supérieur, le spec-

tacle qui nous était présenté était ma-

jestueux ! Toutes les formes religieuses 

qui étaient sculptées sur les murs et 

tout autour des colonnes étaient magni-

fiques ! Au plafond, des lumières de 

toutes les couleurs se faisaient voir et 

encastrées dans les murs, les sculp-

tures de taille humaine représentaient 

les Dieux et Déesses hindouistes.   

Nous sommes ainsi restés un petit mo-

ment pour écouter les chants et ensuite 

nous sommes allés saluer les Dieux et 

Déesses. Ce fut ensuite la période de 

questions des plus enrichissante. 

Marie-Ève CLÉROUX. 
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